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Comment l’esprit vient aux singes

 

… Et vous ne me ferez pas croire que vous, les fiers députés de la Gauche babouine , 

vous n’avez pas quelque peu trempé dans cette histoire de bananes clandestines ! … 

Mon cher, l’unique réponse que vous recevrez de moi est un silence méprisant… 

Ah, non !  C’est un peu trop facile !  Votre silence est peut-être méprisant, mais il  est 

révélateur !  Même l’Extrême Gauche macaque,  qui  s’est  momentanément  ralliée  à  vos  thèses 

aberrantes, admet que tout n’est pas clair – et c’est le moins qu’elle puisse en dire ! … 

Alors, là ! Je vous arrête ! Vous savez bien que ce qui importe à l’Extrême Gauche, c’est 

de nous salir de la façon la plus abjecte, bien que nous soyons frères… 

Oui, je sais, mais des frères ennemis ! Vous-mêmes, vous ne la ménagez pas ! … 

Que voulez-vous dire ? À quoi faites-vous allusion ? … 

Mais tout simplement au scandale des cacahuètes ! … 

Oh ! C’est de la vieille histoire, ça ! On ne va pas remonter au déluge ! … 

Pas au déluge, mais à cinq ans précisément. Quel scandale, quand même, quand votre 

Secrétaire Général de l’époque a dénoncé publiquement, en pleine tribune, ce fabuleux trafic de 

cacahuètes que vos amis avaient organisé ! … 

En effet, et vous avouerez que notre Secrétaire Général s’est conduit comme un bon 

citoyen du Peuple de Bandar-Log ! … 

Il s’est conduit surtout comme quelqu’un qui voit un marché juteux lui passer sous les 

narines ! … 

Ça  non !  Je  ne  vous  permettrai  pas  de  salir  la  mémoire  d’un  mort !  Retirez 

immédiatement ce que vous venez de dire ! … 

Je ne retire rien du tout ! Il est peut-être mort, mais il s’est toujours conduit comme un 

être véreux ! … 

Oh ! … 

Et vous savez fort bien que votre parti guignait depuis fort longtemps ce marché qui, 

d’ailleurs, en cachait un autre ! … 



Un autre ? Un autre ? Qu’insinuez-vous encore ? … 

Allons, ne faites pas l’innocent ! Vous n’avez jamais entendu parler de tripotage à propos 

des noix de coco atomiques ? … 

Ah ! Ça y est ! Je m’y attendais ! Vous reprenez les arguments de l’Extrême Droite puante 

des orangs-outans , maintenant ? Bravo ! Je ne vous savais pas être tombé si bas ! … 

Ne noyez pas le poisson, et répondez à ma question : oui ou non, votre parti, quand il 

détenait le pouvoir, a-t-il été mêlé aux tractations entre notre Peuple de Bandar-Log et nos voisins 

abhorrés dont je ne prononcerai pas le nom de peur qu’il me souille la bouche ? … 

Si vous continuez, je vous griffe votre museau immonde ! … 

Et moi, je vous arrache les poils de votre crâne hirsute ! … 

Allons ! Allons ! Messieurs ! Un peu de dignité ! Vous oubliez dans quelle enceinte sacrée 

vous vous trouvez ! Et vous oubliez aussi quel événement prodigieux nous a réunis ici ! … 

C’est exact, monsieur le Président. Et si monsieur le député de la Droite des chimpanzés 

arrête ses diatribes injurieuses, je suis moi-même disposé… 

Bien, d’accord. Allons sceller notre réconciliation au buffet de l’Assemblée par un pot de 

mangue que je me fais le plaisir de vous offrir… 

Pour ne pas être en reste, permettez-moi de vous présenter… ces quelques cacahuètes 

grillés ! … 

Ah, non ! Vous n’allez pas recommencer ! … 

Mais non, je plaisantais ! …

 

 

 

… Non mais ! Regarde-les, ceux-là ! Tout à l’heure, ils allaient se prendre par les mains et 

les pieds, et maintenant, ils sirotent au buffet en se faisant des ronds de pattes ! C’est vraiment 

écœurant ! … 

Que veux-tu, c’est ça les politiques ! Sans compter tout ce qu’ils gagnent par séance ! … 

Combien ? … 

Au moins deux sacs de cacahuètes ! … 

Eh bien ! C’est plus qu’écœurant : c’est répugnant ! … 



D’autant plus que leurs deux sacs, ils les ont, qu’ils soient présents en séance ou non ! … 

C’est pas vrai ! Mais comment font-ils ? … 

Oh ! C’est très simple : au moment du vote, un de leurs copains lève deux pattes au lieu 

d’une. Et comme le Président n’y voit rien… le tour est joué ! Un jour, j’en ai vu un qui a levé les 

quatre pattes en même temps ! Faut dire qu’il a failli se retrouver le museau par terre ! … 

Et ça a marché ? … 

Tu l’as dit, mon ouistiti ! Y’a bien eu quelques grognements, de ci, de là. Mais comme ils 

font tous à peu près la même chose, ils se taisent… 

Mais alors, tous pourris ? … 

J’ai bien peur que oui. À propos, tu sais que le fils du grand Gorille, celui qui est mort il y 

a trois ans, … 

Eh bien ? Qu’est-ce qu’il a fait, ce nul ? Parce que comme nul, on n’a pas fait mieux ! Si 

papa n’avait pas été là ! Il n’était même pas capable de décortiquer un régime de bananes ! … 

Peut-être, mais il a été capable de signer des contrats d’armement avec les mandrills qui, 

comme tu le sais, sont en guerre avec les chimpanzés. Et puis, il a signé le même contrat avec les 

chimpanzés. Et comme les orangs-outans sont intervenus pour mettre les deux partis d’accord en 

leur tapant dessus, il leur a aussi vendu des armes. Résultat : deux cents cinquante massues, trois 

mille gourdins et au moins huit mille pierres pointues. Une petite commission de quinze pour cent 

pour celui que tu appelles le nul, et tu vois qu’il n’est pas aussi nul que ça ! … 

Et combien de morts ? … 

Ça, mon petit, on s’en fout : les types qui vont s’étriper, ils ne font pas partie de notre 

race. Alors… Nous, les gibbons, on est des êtres civilisés. On n’en est plus à se fracasser le crâne à 

coups de gourdin. On préfère les noix de coco atomiques ! … 

Eh bien, tout cela est bien triste et guère encourageant. Ce n’est pas étonnant si notre 

jeunesse ne croit plus en rien ! … 

T’en fais pas : il paraît, – et c’est une vieille macaque ultra lucide qui me l’a révélé - , il 

paraît que plus tard, bien plus tard, un de nos descendants, mais alors un drôle de type super 

perfectionné, viendra apporter l’espérance sur terre. … 

Ça, ça serait bien ! Et comment qu’il s’appellerait ? … 

Jésus. … 

Mince alors, quel drôle de nom ! … 

Chut ! Tais-toi : le Président commence son discours !…



 

Nous sommes grands. Nous sommes libres. Nous sommes étonnants. Nous sommes le peuple le 

plus étonnant de toute la Jungle ! Nous le disons tous, aussi ce doit être vrai… 

 Kipling (Le livre de la jungle)


